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gales; elles sont plutot lanceolees cordiformes ii sinus tres ouvert 
remontant sur les eotes du limbe. Le calice a ses divisions lanceolees, 
a bord presquo uni et a peine imbrique; la corolle a ses divisions presque 
lineaires, plus on moins aigues au soinmet; olle est aussi beaucoup plus 
petite, ses divisions ayant 20 millimetres de long sur 5 millimetres do 
large, au lieu de 35 millimetres sur IT millimetres. II me parait bien 
difficile d’attribuer a la culture des divergences aussi considerables et 
dans un pared sens. Je pense done qu’il y aurait lieu d’inscrire celte 
plante barbaresque comine une espece, ou au moins comme une sous- 
espece dislincte, jusqu’a ce que la culture ait fourni un argument con- 
traire et peremptoire. On pourra lui conserver le nom ci-dessus indique 
de Cyclamen punicum. 

Fleurs printanieres paraissant longlemps apres les feuilles. Pedoncules 
fineinent papilleux, ne s’enroulant pas a la maturite. Calice papilleux a 
divisions lanceolees aigues, bien nerviees. Corolle blanche, plus rare- 
ment rosee, a gorge d’un rouge vif, pentagonale a angles arrondis non 
dentes, a divisions sublineaires, attenuees vers le soinmet plus ou moins 
aigu. Capsule mure inconnue. 

Feuilles automnales, vertes dessous, marbrees de clair et de fonce en 
dessus, rarement rougeatres, cordiformes sublanceolees, plus ou moins 
anguleuses, a bord oblusement, inegalement et fortement denticule, a 
sinus tres ouvert et remontant sur une expansion cuneiforme du limbe 
qui semble prolonger le petiole. Tubercule napiforme assez petit. 

Environs de Tunis; abonde sur le djebel Bou-Kournein au-dessus de 


Hammam-El-lif. 


Fleurit en avril. 


M. le 
suivante 


Sect 


general donne lecture de la communication 


NOTES SIR LA FLORE DE LA CORSE; par H. P. I'l.It'Ili: 


Un sejour d’un mois environ en Corse, en mai 1885, m’a pennis de 
constater l’existence, dans File, de quelques especes qui n’y ont point 
encore etc signalees, et d’ajouter de nouvelles localites pour un certain 
nombre de plantes deja indiquees par de precedents explorateurs. 11 me 
semble utile de fairc connaitre les uneset les autres, a raison de Finteret 
considerable que presente la llore de la Corse. J’y joindrai, a l’occasion, 
des observations relatives aux variations d’especes qui ont specialement 
attire mon attention, aux conditions d’existence aussi de quelques- 
unes d’entre elles. Je serai, toutefois, ties sobre de details sur ce dernier 
sujet, me reservanl d’y revenir plus tard, et ne voulant pas retarder 
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davaulage uue publication que des occupations urgentes in’ont empeclic 
de faire plus lot. 

Je me suis refere, pour connaitre les resultats des observations ante- 
rieures aux miennes, a la Flore de France de Grenier et Godron, a 
1'important Catalogue de M. de Marsilly, aux documents publics dans le 
Bulletin de la Societe botanique a l’occasion de la session extraordinaire 
de mai-juin 1877, enlin, an Catalogue des vegetaux ligneuxde la Corse 
par Requiem Quelques autres travaux partiels sur la llore de Pile peu- 
vent renfermer des indications qui m’auraient echappe; le motif que j’ai 
deja expose, celui de ne pas retarder ma publication, m’a empeche de 
faire des recherclies bibliographiques plus etendues, 1’inconvenient qui 
pent resuiter de quelques indications reproduces a nouveau etant des 
plus minimes. 

Afin de gagner de la place, je n’ai pas fait mention, dans la liste qui 
va suivre, des noms de famille; comme j’ai suivi l’ordre adopte dans la 
Flore de France de Grenier et Godron, et le Catalogue de M. de Marsilly, 
il sera facile de la consulter. 

Les noms des especes pour lesquelles je me borne ii citer des Iocaliles 
nouvelles, ou a rapporter quelques observations, seront en italiques; les 
especes non encore signalees dans Pile, ou dont la presence n’est pas 
admise par tous les botanistes qui se sont occupes du pays, seront en 

PF.TITES CAPITALES. 


Clematis Vitalba L.— Environs de Sartene, AC.; Porlo-Vecchio, 
pres de la riviere de Bala. 

Ranunculus Flammula L.-- Porto-Yeccbio.— Forme remarquable 
par sa tres grande vigueur, les feuilles presque cordiformes a la base, 
la nervation diffuse, les fleurs abondantes et rapprochees, la tige et les 
rameaux fortement feuilles jusqu’en bant, l’enracinement grele. Elle n’est 
pas, d’ailleurs, speciale a Pile ; un ecbantillon du Mont-Dieu (Ardennes), 
notamment, lui ressemble beaucoup sans lui etre identique. 

Ranunculus demissus DC. — Foret de Valdoniello, a peine a 1 alti¬ 
tude indiquee par M. de Marsilly. 

Chittaigneraie a Vico. 


Sartene. 


Ranunculus acris L. 

Ranunculus velutinus Ten. 

Ranunculus cluerophyllos L. — Maquis au-dessus de Sartene. 

Ranunculus parvifloms L.— Sartene, fosses de la route loresliere, 
en dessous de la ville. 

Rerberis cetnensis Rcem. et Sch. — Casamaccioli. — AC. 

Papaver hybridum L. — Porto-Vecchio, jacheres. 
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Chelidonium majus L. — Sartene, route allant au Rizzanese, vers le 
ruisseau. 

Corydalis fabacea Pers. — Commun sous les Aunes verts, au-dessus 
de la foret de Yaldoniello, vers les bergeries de Custole. 

Comme le dit M. de Marsilly, il doit exister un seul Corydalis dans les 
liautes montagnes de la Corse; rnais, s’il en est ainsi, a en juger par les 
echantillons que j’ai recueillis, je merangeraisa l’opinion de Soleirol (1), 
ainsi que Pont fait les auteurs de la Flore de France. La taille peu ele- 
vee, les inflorescences serrees et courtes, les feuilles peu divisees, les 
pedoncules courts, un peu plus greles, toutefois, qu’ils ne le sont habi- 
tuellement, sont du C. fabacea. Le caractere tire de la direction du style, 
pour distinguer cette espece du C. solida, parait avoir peu de valeur, 
autant que j’ai pu en juger sur le sec, d apres de noinbreux echantillons 
des deux especes. II pourrait bien se faire, d’ailleurs, que le C. fabacea 
ne fut qu’une variete ou une race du C. solida, et il n'y aurait rien 
d’etonnant, par suite, iice qu’en Corse, notamment, on pul se trouver en 
presence de formes se rapprochant davantage tantot d’un type, tantot 
de l’autre. 

Sisymbrium Alliaria Scop. — Sartene, bord de la route allant au 
Rizzanese, aupres du ruisseau. 

Arabis sagittata DC. — Bonifacio, en allant a 1’anse ou commence 
rimmersion du cable sous-marin. Cette espece a deja ete trouvee, dans 
la localite, par Requien. Les echantillons recueillis sont bien evidem- 
ment vivaces, contrairement a ce qui se presente habituellement chez 
l’espece. Ce n’est pas, d’ailleurs, la seule Crucifere, ni meme le seul 
Arabis, qui montre semblable anomalie. Mes propres observations con- 
lirment, ici, ce qui a ete dit par d’autres botanistes. 

Cardamine rtsedifolia L. — Region superieure d’Aitone. 

Draba muralis L. — Yico, talus dans la chataigneraie au-dessus du 
couvent de Saint-Frangois; Aitone, region superieure. 

Isatis tinctoria L. — Entre File Rousse et Corbara. 

Tlilaspi rivale Presl. — Valdoniello. 

Lepidium humifusum Req. — Yaldoniello. 

Cistfs monspeliensis L. X SALViFOLius L. — Ajaccio, foret de 
Pelaca. — L origine hybride de ce Ciste est certaine; il ne parait, d’ail¬ 
leurs, correspondre a aucune des deux formes, provenant des memes 
parents, observees par Timbal-Lagrave. Ici lesfleurs sont intermediaires, 


(H A celle aussi de M. Gillot (Bull. Soc. bot. 1887, p. lxxx et lxxxvii. puisque le 
C. pumila Host n’est qu’ane variete du C. fabacea . 
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corame taille, entre celles des deux especes ; la corolle est en coupe, 
avec les petales a outlet jaune; les fleurs sent porters sur de. Ion"s 
pedoncules; la cyme est peu fournie, feuilles du C. monspelieusis aver 
pas on tres peu de glandes. 


Helianthemum vulgare Gaertn 
sous de la foret de Valdoniello. 


Palurages imm6diatement au-des 


Viola iiirta L. — Vico, chataigneraie au-dessus du couvent de Saint- 
Franfois. 

Silene gallica L. — On rencontre sur les sables maritimes, aux envi¬ 
rons de Bastia, uue variete naine dont les feuilles rappellent celles du 

S. niewensis. 

Saponaria ocymoides L. (3. gracilior Bertol. —Chemin entre Casa- 
maccioli et Ceresole. 

Sagina glabra Willd. p. Corsica Gr. et Godr. — Vico, au bord du 
Liamone, entre les pierres. 

Cerastium aggregatum Dur. ?— Ai'tone. 

Spergularia media Pers. — Bastia, a Biguglia. 

Tilia platyphylla Scop. — Cultive au couvent de Saint-Fran^ois, a 
Vico. 

Tilia silvestris Desf. — Bords du Golo, vers Pietrosa. 

Geranium columbinum L. — Vico, chataigneraie. 

Geranium lucidum L. — Porto-Vecchio, environs de la riviere du 
Bala. 

Geranium Robertianum L. — Baraques de Custole, dans les palu- 
rages au-dessus de la foret de Valdoniello. 

Erodium Botrys Bertol. — Calvi, dunes. 

Erodium moschatum L’Her. — Calvi, sentier en remontant le Bam¬ 
bino, a partir de la route. 

Hypericum australe Ten.— Sartene, bois de Chenes-liege au bord de 
la route forestiere, en dessous de la ville. 

Hypericum hircinum L.— A raison de sa lailleet de son abondance 
en Corse, cet arbrisseau merite de figurer dans les flores foreslieres de 
France, comme l’avait deja indique Requien. 

Acer monspessulanum L.— Remonte, dans la vallee du Golojusqu’a 
Pietrosa. 

Rhamnus Alaternus L.— Entre File Rousseel Corbara. 

Spartium junceum L. — Commun a Patrimonio. 

Sarothamnus vulgaris Wimm.— L’indigenatde cette espece, a Calvi, 
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est douteuse; dans tons les cas, elle y aelerepandue largement, par voie 
artificielle, pour fixer les dunes. 


Genista aspalathoides Lamk.— Conlrairement a ce que ditM. de Mar¬ 



il est vrai, la forme *. genuina Gr. et Godr.; les echantillons que j'ai 
recueillis dans cette localite ont, en outre, l’etendard a peine vein el 
senlement dans la region mediane. 


Genista ScorpiusD C.— Dans les dunes de Calvi, cette espece est 
plus feuillee, plus grele que sur le continent; par lo dernier caractere 
elle se rapproche du G. Corsica. 

Genista candicans L. — On trouve dans les niaquis, au-dessus de 
Sartene, une forme remarquable par ses pelites feuilles et sa ramifica¬ 
tion tres dense vers les exfremites. 

Ononis variegata L. — Les echantillons que j’ai recueillis sur les 
sables marins, a Dastia, n’ont pas les feuilles florales superieures reduites 
aux stipules. 

Medicago Braunii Gr. etGodr.— Sables marins, a Bastia. 

Medicago tribuloides Lamk.— Sables marins, a Bastia. 

Trifolium incarnatum L. — Sartene, en dessous de la ville, sous 
ses deux formes. 

Trifolium scabrum L.— Je l’ai trouve, aux environs de Calvi, avec 
les dents du calice plus modes, plus etalees que dans le type. 

Trifolium tomentosurn L.— Sartene, route de Propriano. 

Trifolium nigrescens Viv. — Forme a fleurs rosees, a Vico, vers le 
Liamone. 

Biserrula Pelecinus L. — Sartene, route forestiere en dessous de la 
ville. 

Vicia lutea L. — Sartene, vers le milieu de la route allant au Rizza- 
nise; Vico, maquis vers le Liamone. 

Cracca Corsica Gr. et Godr. — Ajaccio, extremile de la loret de 
Petaca. 

Lathyrus latifolius L.— Sartene, maquis au-dessus de la ville. 

Lathyrus sphcericus Betz. — Sartene, bord de la route allant au Riz- 
zanese. 

Coronilla scori’Ioides Koch. — Crique, a Bonifacio, ou elle a sans 
doute ete introduite depuis la redaction du Catalogue de M. de Marsilly. 

Ornithopus compressus L.— On trouve, dans les dunes de Calvi, 
nne forme remarquable rampante, la base des rameaux enfoncee dans le 
sable. 11 pent etre interessant aussi, a raison de l’importance physiolo- 
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gique probable des tubercules radicaux des Papilionacees, de savoir (pie 
ceux-ci s’observent gros et nombreux, sur cette plante, dans la station 
indiquee. 

Hippocrepis ciliata Willd. — La planle, que j’ai recueillie a Bonifacio, 
appartient a cette espece, mais les ecbancrures du fruit fonnent des 
cercles complels, peut-etre est -re re qui a donne lieu au doule emis par 
M. de Marsillv. 

Potentilla crassinervia Viv. — Casamaceioli, en allant a la foret de 

Ceresole. 


Rosa canjna L. — Sartene, bord de la route forestiere, au-dessous de 
la ville. — R. — Vico, haie au bord de la route de Guagno. — L’arbris- 
seau que j’ai observe dans cette localite appartient cerlainement a cetle 
espece, meme entendue dans le sens assez etroit de M. Christ (Ros. il. 
Sclav, p. 153); mais el I e ne correspond a aucune des varietes decrites 
par lui. La forme corse est remarquable par ses feuilles absolument 
glabres, ses pedoncules et surtout son calice assez fortemenl glanduleux, 
ses fleurs solitaires peut-etre reflechies avant la tloraison. 

Rosa dumetorum Tliuill. — Vico, au bord de la route de Guagno. 

Crat&gus monogyna Jacq. — Coinme M. de Marsilly, j’ai rencontre 
assez frequemment cette espece; je l’ai meme observee a une altitude 
de 1400 metres, aux bergeries de Cussole. Mais j’ai cherche vainemenl le 
C. oxyacantha, lequel doit etre rare en Corse, si meme il y existe; cela 
est conforme, d’ailleurs, a la distribution geographique de cette espece, 
qui est plutot une forme du Nord. 

Eriobotrya japonica Lindl. — Cultive au convent de Saint-Franpois, 
a Vico. 

Cydonia vulgaris Pers. — A Sartene, redevenu sauvage au bord de 
la route conduisant au Rizzanese. 

Pirus amygdaliformis Vill. — J’ai trouve, aux environs de Porlo- 
Vecchio, un pied de cette espece, remarquable par ses feuilles a limbe 

spatule. 

Sorbus aucuparia L. — Foret de Lindinosa. 

Eucalyptus Globulus Labill. — Cette espece est aujourd’hui plantee 
en plusieurs endroits. La station la plus froide que j ai vue est celle du 

couvent de Saint-Franpois, a Vico. 

lllecebrum verticil latum L. — Cal vi, sables demi-submerges du 
Bambino. On trouve, en cet endroit, une forme presque sterile, de tres 
grande taille, a developpement foliaire considerable. 

Sedum cxruleum Vahl. — Enlre Pile Rousse el Corbara. 
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Saxifrag 


Cette espece, que j’ai etudiee sur 


des echantillons recueillis a Valdoniello, parait avoir ete separee legiti- 
mement du S. granulata par les auteurs de la Flore de France; le 
caractere qu’ils iudiquent pour la longueur des pedoncules n’est cepen- 
dant pas absolu. 


f> 


Entre File Rousse et Corbara. 


Ckcerophyllum temulum L. — Vico, aux environs du couvent de Saint- 
Frangois. 


Hydrocotyle vulgaris L. — Calvi, lieux humides des dunes. 

Viscum album L.— Cette espece est extremement abondante sur les 
Sapins et les Fins ( P . Laricio), sur ces derniers surtout dans les forets 
d’Aitone et de Valdoniello. Elle se presente, sur les Pins, sous la forme 
qui a ete decrite, par Boissier, comme vine espece distincte, sous le norn 
de V. laxum; independamment des caracteres indiques pour celle-ci, 
la plante corse a les feuilles remarquablement petites, et le plus souvent 
jaunatres. 

Sambucus nigra L.— Sartene, bord dela route forestiere, en dessous 
de la ville. 


Viburnum Opulus L.— Cultive sous la forme dite Boule de neige, 
dans lesjardins du couvent de Saint-Frangois, a Vico. 

Asperula odorata L. — Foret d’Aitone. 

Aster Tripoliuvn L. — Porto-Vecchio, aux Salins. 

Senecio lividus L. — Sartene, bord de la route forestiere, au-dessous 
de la ville ; il est souvent tres abondant. 

Senecio Cineraria DC.— Porto-Vecchio. 


Chamomilla mixta Gr. et Godr. 


Dunes de Calvi. 


Erica arborea L. — Cette espece s’eleve tres haut dans la montagne. 
Je l’ai vue jusqu’a 1000 metres dans la foret d’Aitone. Elle s’eleve plus 
haut encore dans celle de Lindinosa, ou elle arrive a rencontrer le Juni- 
perus alpina CIus. II resulte, de cette extension en hauteur, que l’epoque 
de floraison varie sensiblement des stations basses aux autres; lorsque 
j’ai visile la Corse, a la suite d un hiver long et d’un printernps froid, 
l’espece etait en fleurs, meme au-dessus de Vico, le 19 mai. 

Erica scoparia L. — Sartene, au-dessus de la ville; foret de Mello. 

Pirola uniflora L. — Foret de Mello, pres de la fontaine, sur le che- 
min de Corte a Valdoniello; tres pen abondant. 

Erythriea maritima Pers.— Porto-Veccbio, pres de Georgesville. 

Gentiana lutea L. — Cette plante parait se trouver sur toutes les 
hauteurs d’Aitone, rive gauche. 


laxiilo 


Cette espece est tres certainement vivace, 



FLICHE. — NOTES SUE LA FLORE 1>E CORSE. 



comme le pense M. de Marsilly. Un des pieds recuei 11 is par moi, a Sar¬ 
tene, porlait encore un rameau de l’annee precedente. 

Myosotis hispida Sell lech l. — Sartene, bord de la route foresliere en 
dessous de la ville. 


Scrofularia trifoiiata L. — Sartene, inaquis, anciennes cultures au- 
dessus de la ville. 

Digitalis purpurea L. — Sartene, au-dessus de la ville. — AC. — 
Vico, foret de Nesa. 

Trixago apula Stev. — Sartene, le long de la route foresliere, en 
dessous de la ville. 

Grobanche cruenta Berlol. — Sartene, an bord de la route foresliere, 
en dessous de la ville. 


Lavandula Stcechas L. — J’ai rencontre dans la foret de Petaca, aux 
environs d’Ajaccio, une forme de cetle plante, curieuse par ses fleurs 
dont les corollessont restees d’un beau bleu violace, tandisque les calices 
et les bractees sont verts, et les grandes bractees superieures blanches a 
nervure verte. 

Lamium bifidum Cyr. — Foret d’Aitone. 

Stachys glutinosa L. — Cette espece a parfois les corolles tres 
violettes. 

Atriplex Halimus L. — Porto-Vecchio; evidemment plante. 

Obione portulacoides Moq. — Bastia, a Biguglia. 

Rumex Acetosella L.— Sables, a Calvi. 

Daphne glandulosa Spreng. — P&turages au-dessus de la foret de 
Mello, ou il est en melange avec les Genevriers nains. 

Passerina hirsuta L. — Bonifacio, vers le point d’immersion du 
c^ble. 

Cytinus Rypocistis L. — La forme a fleurs rouges, a Sartene, bord 
de la route forestiere, en dessous de la ville. 

Euphorbia insularis Boiss.?— L’Euphorbe signalee a Valdoniello 
par M. de Marsilly (1), et rapportee par lui avec doute a YE. hyberna , en 
est distincte. La plante indiquee sous ce nom, en Corse, est YE. insularis 
Boiss.; il me semble meme (jue ce n’est point il cetle espece qu il taut 
rattacher PEuphorbe de Valdoniello, qui, M. de Marsilly le fait remarquer 
avec raison, a des caracteres particuliers qui Peloignentdu type habituel; 
la tige est, notamment, assez fortement velue. Ce serait, ii tout le moins, 
une variete notable. La question ne pourrait etre definitivemenl tranchee 


(1) Loc. cit., p. 128. 
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que par Fobservation de la plante fructitiee; elle commenfait seulement 
a fleurir lorsque je l’ai vue. 

Euphorbia pinea L. — Calvi, maquis vers les dunes. La plante pre- 
sente un nomin e d’ombelles superieur a celui indique par Grenier et 

Godron. 


Mercurialis annua L. 


Sartene, bord de la route forestiere, en 


dessous de la ville. La capsule pedicellee, la racine tres grele, la rap- 
proehent du M. ambigua. 

Celt is australis L. — Cette espece n’est certainement pas spontanee 
dans Hie; mais elle se maintient dans les endroits ou elle a ete plantee, 
meme apres l’enlevement des arbres, sous forme de buissons, dans des 
baies; je 1’ai reneontree, ainsi representee, a Calcatoggio eta Vico. 


Ulmus campestris Sm. 


Sartene, pres du ruisseau de la route allant 


au Rizzanese. On voit, dans cette localite, a la fois, des arbres de cette 
espece provenant de plantations et d’autres ayant cru spontanement. 


fet 


Vico, aux environs du couvent de Saint-Fran- 


cois; entre Calvi et File Rousse. 


CC. 


Bastia. 


Humulus Lupulus L. 
route du Rizzanese. 


Sartene, vers le ruisseau rencontre par la 


Fagus silvatica L. — Sur le versant oppose a Cristinacce, on ren¬ 
contre une fulaie de cette espece; elle presente ce fait interessant, que, 
dans la region basse de la foret, le Hetre est melange au Chene-Yeuse, 
et que sous les deux arbres on trouve en abondance VErica arborea- 


Castanea vulgaris Lamk. — Le Cb&taignier ne me semble pas spon- 
tane dans File. Une seule fois je 1’ai rencontre avec quelque apparence 
conlraire; mais Fexiguite du petit bois dans lequel il se trouvait et l’etude 
de Fensemble de la vegetation forestiere dans la meme localite ne 
pennettent pas d’atlacher la moindre importance ace fait absolument 
isole. 


(Juercus sessiliflora Sm. — Non seulement le Chene Rouvre, en 
Corse, est dislribue fa et la, comme le dit M. de Marsilly; mais, en 
outre, dans tous les endroits que j’ai visiles, il est par pieds isoles, sou- 
vent rare et n’ayant, par suite, pas grande importance forestiere. Je I ai 
rencontre jusqu’a 1350 metres dans la foret d’A'itone. 

Qucrcus Saber L.— Le Liege est abondant en Corse. On le rencontre 
en massif complet, en massif clairseme, enfin a Fetat d’arbres isoles; il 
est visible qu’il a eu, autrefois, une plus grande extension, a laquelle on 
pourrait le ramener avec grand avantage economique. 

Ostrya carpinifolia Scop, y- Corsica. — Forets de Pietrosa, de Tova, 
de Bavella et plateau du Nebbio. J’ai deja donne dans le Bulletin, » u 



FLICHK. 


NOTES SUR LA FLORE DE COKSE. 


365 


tome xxxiv, les caracleres de cette variete et quelques details relatils ii 
sa repartition en Corse. 


frag His 


Cette espece, qui figure au Catalogue de Requien, 


a ete supprimee dans eelui de M. de Marsilly. Je l’ai rencontree aver les 
apparences de la spontaneity a Porto-Vccchio au bord de la riviere, el 
bien evidemment plantee entre Bastia et l’elang de Biguglia. 

Salix alba L. — Bords de la Gravona, oil cette espece m’a paru spon- 
tanee. Je l'ai vue, en outre, plantee a Sartene et a Calvi. 

Salix purpurea L.— Cette espece presente souventdans ses stations 
meridionales de tres petites feuilies. C’est ainsi qu'aux environs de 
Uigne, j e l’ai trouvee a feuilles presque entiercs, ayant au maximum 
-6 millimetres de largeur, sur 3 de largeur. J’ai rencontre, a Calvi, une 
forme analogue, quoique differente ; les feuilles sont Iegeremenl plus 
grandes, 31 millimetres de longueur, 4 de largeur, au maximum ; en 
outre, elles sont dentees un peu plus meme qu’elles ne le sont dans le 
Nord. Aussi, la feuille etant petite, parait-elle 1’elre tres formellement. 

Salix aiirita L. — Ce Saule figure au Catalogue de Requien. II a ete 

supprime par M. de Marsilly dans le sien. Je n’ai pu verifier la localile 

de Guagno indiquee par Requien; mais j’ai rencontre le Saule a oreil- 

lettes a Porto-Yecchio, aux environs du Stabbiaccio, oil ilest rare; entre 

le Mouillage et Vico, il y est egalement rare. Peut-etre le trouverait-ou 

plus abondamment aux altitudes superieures, d’ou il parait avoir ete 

entraine par les eaux. Je dois dire, cependant, que dans certaines I'orets 

de la montagne, les Saules sont tres rares ou font meme absolument 
defaut. 

Salix pedicellata Desf. — Ce Saule a deja ete signale en Corse, 
notamment par les auteurs italiens et par 31. Malhieu (1); il parait etre 
commun dans la region basse, ou je l’ai rencontre Iargement represente, 
entre Bonifacio et Porto-Yeccbio, dans cette derniere localite; au bord 
de la Gravona dans son cours inlerieur et a Calvi. II penetre dans la 
region moyenne, a \ ico, par exemple, oil il exisle au bord du Liatnone. 
C est une belle espece, qui se distingue facilement du S. cinerea, qui 
croit egalement en Corse, non seulement par ses caracleres botaniques, 
mais encore par sa vigueur, sa taille generaleinent plus elevee, la belle 
teinte verte que presenle le feuillage a la face superieure. 

Salix pedicellata X S. purpurea. — J’ai trouve a Calvi, aubord de 
la route de Pile Bousse, un pied unique d un Saule presentant tous les 
caracteres d’un hybride exactement intermediaire entre les deux especes 
que je considere coniine les parents, et au milieu desquelles il se ren- 


(I) Flore forest., 3* edit., p. 4U7. 
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conlre. Void ses caracteres : rameaux greles plus ou moins velus dans 
leur jeunesse, souvent rougeatres; feuilles de la taille normale chez le 
S. purpurea dans le Nord, nullement subopposees, petiole tres court; 
nervures plus prononcees que chez le S. purpurea , inais rappelaut la 
nervation de celui-ci; la forme generate de la fenille est intermediatre 
cnlre ce qu’on observe chez les deux especes parentes, se rapprochant 
tantot de l’une, tantot de l’autre. Les feuilles sont d’un vert clair, un peu 
glauques a la face inferieure qui est peu velue, d’autant moins que l’or- 
gane est plus age. 

Cet hybride n’a encore ete signale nulle part; il est possible que le 
Saule trouve par la Societe a Miomo, et signale par M. Gillot (l), doive 
lui etre rapporte. 

Salix nigricans Sm. — Porto-Yecchio, au borddu Stabbiaccio, ou il 
est rare; Vico, borddu Liamone, ou il est plus cominun. On peut repeter, 
a propos de ce Saule, ce qui a ete dit plus haut au sujet de la distribu¬ 
tion probable du S. aurita. 

Ce Saule est variable, en Corse, conime dans les autres pays qu’il 
habite; c’est ainsi que la forme de Porto-Vecchio a de grandes feuilles 
allongees, ressemblant beaucoup a celles d’echantillons recueillis par 
moi a Pontarlier; ceux-ci les out cependant un peu plus courtes et ils 
ont les stipules plus grandes. La forme de Vico est a petites feuilles ; elle 
est identique a des echantillons des bords du Rhin, a Strasbourg, qu’a 
bien voulu me communiquer M. Mathieu, avec lequel j’ai etudie tous 
mes echantillons corses de Saules. 


Populus alba L. — Je ne sais pourquoi M. de Marsilly a omis ce 
Peuplier dans sou Catalogue. Requien le cite aAjaccio, sans s’expliquer 
au sujet de sa spontaneity. II existe egalement entre Bastia et l’elang de 
Biguglia, au moins a l’etat d’arbres plantes, et il parait, en outre, se 
multiplier spontanement. 

Betula alba L. — Les indications fournies a M. de Marsilly, au sujet 
de la presence de cet arbre dans la foret de Valdoniello, etaient parfai- 
tement exactes; le Bouleau est tres cominun dans la localite qu’il cite, 


parfois assez gros, mais tres abime par les bergers pour faire de la feuil- 
lee. Je l’ai rencontre aussi au-dessus des bergeries de Ceresole, et dans 
les regions elevees d’A'itone. Je n’ai jamais trouve que la forme verru¬ 


cosa. 


A Inns viridis DC. — C’est a tres juste titre que Regel (2) et 
M. Mathieu (3) ont reuni a cette espece \'A. suaveolens Req. Les echan- 


(1) HulL Soc. hot. XXXIV, 1887, p. xlvi. 

(2) Prodrome , 16-2, p. 181. 

(3) Flore forest 3* edit., p. 36 i. 
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tillons recueillis par moi au-tlessus tie Valdoniello montrent que le 
caractere tire del’etat subsolitaire des chatons males n’a aucune valour, 
que celui de la forme ties feuilles en a lort peu ; sous ce rapport, ties 
feuilles tie l’origine indiquee et du RitFel se ressembleut completement. 
La taille et la forme ties feuilles varient d’ailleurs dans d’assez larges 
limites chez YA. viridis , dans les Alpes. Un sou 1 caractere me semble 
constant cliez rarbusle corse, c’est l’absence de poils sur la face inf'e- 
rieure ties feuilles; mais la villosite est, en general, si legere, quoique 
sujette a quelques variations, chez 1\A. viridis du continent, qu’il me 
semble difficile tie fonder une espece sur un aussi mince caractere. Les 
individus corses sont incontestablement atteints d’un leger endemisme, 
mais il permet a peine d’en faire une variete. 

Alnus glutinosa Gsertn?— J’ai recueilli, sur les bordsdu Liamone, 
a Vico, un Aune dont je figure, ci-dessous, deux feuilles prises comme 



termes extremes des formes qu’il presente. On voit que la difference 
saute immedialement aux veux, avec ce que presente le type habituel. 
Non seulement la feuille n’est pas ici echancree, elle est plutot acuminee, 
mais obtuse; la dentelure du pourtour descend presque jusqu’a la base, 
ce qui I’eloigne encore du type, de nieme que la rarete de sa pubescence 
a la face infericure de la feuille, la brievete tin petiole et lepeu tie deve- 
loppement du limbe; elle s’eu rapproclie, an contraire, par l irregularitc 
de cette nieme dentelure, la consistance el la couleur du limbe. Quelques- 
uns de ces caracteres, auxquels se joint une moindre rigidite des ner- 
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vures secondaires, lout songer a une inHuence possible de VA. viridis, 
surlout sous la forme corse. Mais en l’absence d’organes (le reproduc¬ 
tion, et etant donnees les variations dontsont susceptibles les feuilles de 
VA. rjlutinosa, il est preferable de se tenir sur la reserve. 

Pinus Laricio Poir. — On admet generalement que les cones de cette 
espece sont Ires pen variables et, d’autre part, on a donne quelquefois, 
comtne caracteres differentiels des races qu’elle presente ou des sous- 
especes etablies a ses depens, des differences, assez peu prononcees 
d’ailleurs, dans la faille de ces organes. Ces opinions ue me semblent pas 
exactes. J’ai trouve dans une ineme foret, celle d’Aitone, et pour une 
seule race, celle de Corse, des differences de faille entre cones parfaite- 
ment conformes semblant superieures a ce qui est considere comme 
caracteristique de races ou sous-especes. Les plus grands de ces organes 
que j’aie observes avaient 75 millimetres de longueur; les plus petits, 
3i millimetres; Pecaille presente quelquefois une forme et une saillie de 
l’ecusson assez differentes du type habituel. Je n’insiste pas, me reservant 
de revenir sur cette question dans un autre travail. Sans entrer dans des 
details forestiers qui ne seraient point ici a leur place, je crois utile de 
dire que le Pinus Laricio prend avec Page, comme le disent les auteurs 
quis’en sont occupes, une cime aplatie remarquable. par un procede spe¬ 
cial, une inflexion de I’axe principal et un developpement des axes late— 
raux que je ne vois decrit nulle part, que les branches basses reslent 
fort longtemps adherentes a la tige, qu’elles sont longtemps vivantes, 
que le couvert ne rappelle nullement celui du Pin silvestre comme on le 
dit generalement. Haver a mis, sous ce rapport, une autre race, celle 
d’Autriche, a la suite du Hetre. C’esl, je crois, la place qui conviendrait 
aussi a la forme corse; il y a la une indication importante au point de 
vue du traitement forestier de cet arbre. 

Pinus halepensis Mill. — Cette espece a ete introduite dans le reboi- 
ment de Casone, pres d’Ajaccio. 

Pinus Pinea L. — Comme le dit M. de Marsillv, ce Pin est cultive a 
Ajaccio et a Bastia; mais je ue vois pas de motif pour douter de sa spoil- 
taneite a Porto-Vecchio et dans les autres localites de la cote orientate, 
oii il le cite. 

Abies peclinata DC. — Foret de Valdoniello. Dans cette foret, pl |JS 

encore que dans relies citees par M. de Marsillv, le Sapin est moinscom- 
mun que les Pins; il lui faut une exposition et un sol suffisamment 
froids; mais, en outre, il tend a devenir plus rare parce que, occupant les 
parties superieures de la foret, il est particulierement expose aux debts 
commis par les bergers. 
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Juniperus communis L. — Forets d’Aitone el de Mcllo, regions basses. 

Ornithoyalum umbellatum L. — Vico, ch&taigneraie au-dessus du 
convent de Saint-Frangois. 


Gagea Soleirolii Schultz. — Region superieure d’Aitone. 

Hyacinthus fastigiatus Bertol. — La forme des hauteurs nc se dis¬ 
tingue pas seulement par sa tailleplus elevee,comrne le dit M. de Marsillv, 
mais encore par ses fleurs rosees, a pedicelles moins allonges; I’inflo- 
rescence est, par suite, plus contractee; Ies feuilles sont mi peu plus 
larges. 


Cephalanthera ensifolia Rich. — Bois au-dessus de Sarlene. 

Orchis papilionacea L.—Je l’ai trouve en pleine lloraison, mi peu 
au-dessus de Sarlene, le 9 rnai. 


Orchis latifolia L. — Bois au-dessus de Sartene. 

Orchis macalata L. — Maquis au-dessus de Sartene. 

Ophrys lutea Cav. — Bonifacio. — Le lobe moyen du labellc est plus 
fortement bilobe que ne le disent Grenier et Godron. 

Luzula spicata DC. — Region superieure d’Aitone. 

Carex glauca Scop. — Bois au-dessus de Sartene. 

Carex silvatica Huds.— Sartene, au-dessus de la ville, non loin 
d un ruisseau. 

Carex extensa Good. — Porto-Vecchio, plage d’une lagunc. 

Andropogon pubescens Vis. — Ajaccio, foret de Petaca. 

Avena barbata Brot. — Terrains vagues a Bastia. 

Scleropoa maritima Pari. — Dunes de Calvi. 

Scleropoa rigida Gris. — Sarlene, route allant au Rizzanese. 

Valpia bromoules Rchb. — Dunes de Calvi. 

I'olypodium vulgare L.— Habite surles arbres dans la foret de iNesa, 
pres de Vico. 

Asplenium lanceolatum Huds. — Sartene, bold de la route fores- 
tiere, en dessous de la ville. 

Asplenium septentrionale Sw.— Vallee du Golo, enlre Pietrosa et 
Gasamaccioli; Cristinacce, ou il est commun sur Ies murs en pierres 
secbes, avec un peu de Ceterack officinarum, et au milieu d’une vege¬ 
tation franchement meridionale, composee notamment d Erica arborea 
et de Cistus monspeliensis. Cette station est fort interessante; comme 
celle, si remarquable, signalee par M. Vallot dans 1’Herault, elle prouve 
que cette espece est essentiellement calcifuge, et qu’elle pent desceudre 

(seances) ti 
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dans la region chaude a condition d’y trouver des roches non calcaires. 
Dans toute sa flore, la Corse presente des faits fort curienx relatifs a 
l’influence du sol sur la distribution des especes vegetales; j’ai eu, a 
diverses reprises, l’occasion de verifier l’exactitude des observations de 
M. Burnouf a ce sujet (1). 


Blechnum Spicant Rotli. — Cette Fougere n’est pas aussi exclusive- 
ment localisee au bord de l’eauque le dit M. de Marsilly; je l’ai rencon- 
tree dans des conditions differentes dans la foret d’Evisa. 


Adiantum Capillus-Veneris L. — Sartene, rochers humides en des- 
sous de la ville. 

Equisetum arvense L. — Au bord d’un ruisseau affluent du Stab- 
biaccio, un peu au-dessus de Porto-Vecchio. — Cette station est une des 
plus meridionales de la plante; elle y est abondante. Elle y presentait 
cette particularite remarquable qu’au 12 mai 1885, elle avait en meme 
temps des tiges steriles bien developpees et des tiges fertiles en tres 
bon elat. Ces dernieres se trouvaient dans le lit du ruisseau, avec le pied 
recouvert d’eau; les premieres invariablement sur la terre seche au bord 
du cours d’eau. L’explication du fait me semble facile; dans le ruisseau 
le developpement de la plante est retarde par la fraicheur de l’eau uui 
vient de la region montagneuse, et grace a la disposition orographique 
du pays, apres un tres court trajet; et ce qui prouve qu’il s’agit d’un 
developpement tardif et non d’une seconde pousse, c’est que sur les rhi¬ 
zomes places sous l’eau les tiges steriles commen^aient seulement a se 
montrer. La plante est, d’ailleurs, parfaitement normale, et les spores 
tres bien conformees. La gaine, sur ces echantillons corses, et sur les 
deux formes de tige, a les dents remarquablement acuminees. 


SEANCE DU 26 JUILLET 1889. 

PRESIDENCE DE M. H. DE VILMORIN. 

M. Maury, vice-secretaire, donne lecture du proces-verbal dela 
seance du 12 juillet, dont la redaction est adoptee. 


(1) Hull., t. XXIV, p. xix. 


